
Je n'étais pas allé au festival de Dieppe depuis 1996. Ce n'avait pas été alors, ni d'ailleurs
en 1994, année de mon premier déplacement, purement pour faire du tourisme. Le cerf-volant
était alors pour moi, Éole ne m'en tienne pas rigueur, non un simple et merveilleux loisir mais un
sport de compétition.

Le festival de Dieppe se déroule,
tous les deux ans sur deux week-ends
et une semaine complète. Il n'a pas
lieu sur la plage (heureusement car
elle est de galets) mais sur les vastes
pelouses entre celle-ci et les immeu-
bles. Notre hôtel ne pouvait être mieux
situé puisqu'il donnait directement sur
les pelouses d'où prennent leur envol
des cerfs-volants de toutes sortes.

Si je conseille à tous, y compris
les béotiens en la matière, d'aller une
fois dans leur vie assister à cette fête,

c'est parce qu'on peut y découvrir dans un
temps et un espace réduits toutes les pra-
tiques cervolistiques (hormis la traction même
si nous pûmes voir quelques mountain-boards
et ailes de traction). Les cerfs-volants monofils
venus du monde entier sont bien sûr très
représentés. De très grands pilotes (Les frères
Robertshaw en individuel et en paire (Evolver)
deux et quatre lignes, Janet et Mark Lummas
en paire (Bi-Dance) et en équipe (Too much
fun), l'équipe R-Sky, Grégory Reynes avec son
Transfer et son Révo, le quasi octogénaire Ray
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Bethel et ses trois cerfs-volants, les
windjammers...) se sont succédés sur
l'aire de démonstration animée par
Stéphane Fermé. Ils auraient été enco-
re plus nombreux si la coupe d'Europe
ne s'était déroulée simultanément aux
Pays-Bas. Le vendredi et le samedi jus-
qu'en milieu d'après-midi, le vent fut
capricieux car venant de la terre ce qui
n'empêcha pas les prestations d'être
d'excellente qualité. Puis le vent tourna
pour venir de la mer. Je profitai de cette
amélioration des conditions et d'un
espace libre sur les galets pour sortir
mon petit rokkaku.

Dans ces excellentes conditions
de vent, le vol de nuit s'annonçait
magique comme à l'accoutumée. Il fut

précédé par un spectacle avec jongleurs et
cracheurs de feu à 21 heures. Une heure plus
tard, à peine le vol de nuit commencé, la pluie
qui s'était déjà invitée une partie de l'après-midi
se mit à tomber suffisamment fort pour que le
nombreux public se disperse lentement avant
la fin du vol.

La météo du dimanche fut plus clémente
avec même un beau soleil en fin de matinée et
début d'après-midi. Les monofils furent encore
plus nombreux et les démonstrations de pilota-
bles toujours aussi agréables devant un énor-
me public. Sky Dance se reforma même le
temps d'une démonstration à laquelle je regret-
terai toute ma vie de n'avoir pas pu assister.

La fête touchait malheureusement à sa
fin. Il fallut, après un dernier vol quitter tant d'a-
mis que je n'avais pas vus pour certains depuis
plusieurs années et qui furent nombreux à affir-
mer comme moi « j'ai arrêté mais, c'est sûr, je
vais m'y remettre »…

Rendez-vous en 2006...
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De drôles d’animaux...

...s’étaient échappés du zoo voisin.


